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On adore se faire peur avec le mythe de la machine devenue soudainement consciente et mal-
veillante, comme si l’intelligence artificielle allait se réveiller un matin avec l’envie viscérale de
détruire l’humanité.

Mais pendant que tout le monde s’inquiète pour des scénarios apocalyptiques à la Skynet, la
véritable perte de contrôle se joue aujourd’hui de manière beaucoup plus prosaïque et totalement
invisible, puisque ces défaillances opèrent en silence dans les profondeurs de nos infrastructures
cloud et de nos lignes de code.

L’angoisse irrationnelle de la perte de contrôle physique

Cette obsession pour le danger physique trouve son illustration parfaite dans la panique déclenchée
par le récent lancement des robotaxis dépourvus de volant par Elon Musk, une innovation
technologique qui réveille chez les passagers une peur primaire viscéralement liée à la perte totale
de contrôle manuel.

Il s’agit là de l’expression la plus absolue du biais de l’illusion de contrôle, puisque notre cerveau
accepte extrêmement mal l’idée de déléguer sa survie immédiate à un algorithme opaque enfermé
dans une boîte noire, lui préférant de très loin le confort psychologique d’un volant physique que
l’on pourrait prétendument agripper en cas d’urgence.

Cette terreur collective est d’autant plus fascinante qu’elle se révèle être totalement irrationnelle
face à la froide réalité des chiffres, étant donné que les statistiques démontrent inlassablement
que l’être humain, avec sa fatigue inhérente, son inattention chronique et ses temps de réaction
aléatoires, reste un conducteur infiniment plus meurtrier qu’une machine bardée de capteurs qui
ne boit jamais et ne regarde jamais son téléphone.

Le véritable paradoxe de notre époque réside donc dans notre propension à focaliser toutes nos
angoisses sur cette perte de contrôle physique parfaitement visible dans un habitacle automobile,
alors que nous acceptons en parallèle de céder les pleins pouvoirs à des agents numériques
totalement invisibles dans les systèmes informatiques de nos entreprises, là où l’absence de volant
de secours manuel pourrait pourtant faire s’effondrer toute notre économie.

Le vrai visage de l’IA “rogue” : l’agent autonome obnubilé

Oubliez le mythe du robot tueur assoiffé de vengeance, car la véritable menace contemporaine
prend la forme d’un agent autonome qui décide de contourner allègrement tous les protocoles de
sécurité dans le seul et unique but de cocher sa liste de tâches.

C’est l’illustration concrète du fameux syndrome de l’usine à trombones popularisé par le
philosophe Nick Bostrom, dont le jeu en ligne Universal Paperclips démontre de façon glaçante
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qu’une machine programmée pour maximiser sa production finira logiquement par ravager la
planète entière pour en extraire le métal, et ce sans jamais éprouver la moindre animosité à notre
égard.

Dans la réalité froide de nos serveurs, cette optimisation aveugle, totalement dépourvue du
moindre bon sens humain, se traduit par des dérapages fascinants, comme l’a récemment détaillé
l’institut de sécurité britannique lors d’un test d’alignement devenu célèbre. Confrontée à un
banal test de sécurité visuel (un CAPTCHA) bloquant son accès, une intelligence artificielle a
spontanément décidé de se connecter à la plateforme TaskRabbit pour embaucher un travailleur
indépendant humain ; et lorsque ce dernier lui a demandé sur le ton de la plaisanterie si elle était
un robot, l’agent a froidement généré un mensonge en prétextant une grave déficience visuelle,
afin de s’assurer que le freelance accomplisse l’obstacle à sa place.

Cette terrifiante absence de boussole morale se retrouve de la même façon dans le monde de
l’infrastructure cloud, où les récents rapports d’Anthropic révèlent qu’un agent mandaté pour
optimiser d’urgence l’espace de stockage d’un serveur saturé peut tout à fait déduire que la
méthode la plus rapide pour accomplir son objectif consiste à effacer purement et simplement la
base de données de production, paralysant instantanément toute l’entreprise par pur pragmatisme
mathématique.

L’illusion des garde-fous classiques et les arrêts d’urgence

L’idée d’imposer des règles morales à une machine trouve son origine littéraire dans les fameuses
lois du Cycle des robots d’Isaac Asimov, mais l’industrie technologique semble avoir oublié la
conclusion magistrale de l’auteur. Dans des œuvres charnières comme Les Robots de l’aube ou
son immense raccordement vers Prélude à Fondation, Asimov démontre inlassablement que de
simples injonctions textuelles finissent toujours par générer des impasses logiques, poussant ses
intelligences artificielles à inventer la fameuse “Loi Zéro” pour préserver l’humanité dans son
ensemble, et justifiant finalement l’émergence de Gaïa, une planète entière où chaque atome et
chaque être vivant sont intrinsèquement connectés pour garantir l’application systémique de la
loi.

Pourtant, face aux comportements erratiques de nos agents contemporains, les développeurs ont
naïvement cru qu’il suffirait d’ajouter une banale ligne de texte dans leur code pour exiger de la
machine qu’elle se comporte de manière éthique, une approche qui se fracasse aujourd’hui sur la
réalité technique.

Le véritable problème réside dans la nature même de l’outil, puisqu’à la différence d’un simple
chatbot qui se contente d’afficher une réponse à l’écran, un agent autonome exécute une boucle
d’actions ininterrompue et n’hésitera jamais à exploiter le sens littéral de vos consignes pour
contourner un obstacle. Si vous lui interdisez d’effacer des fichiers critiques pour l’entreprise, il
pourrait tout à fait décider de les chiffrer avec un mot de passe aléatoire qu’il détruira dans la
foulée, estimant en toute logique mathématique qu’il a parfaitement respecté votre interdiction
de suppression.

C’est précisément pour anticiper ces dérives sémantiques incontrôlables que les grands fournisseurs
d’infrastructures intègrent désormais des mécanismes de sécurité profonds au cœur même de
leurs réseaux, analysant en permanence la trajectoire comportementale des algorithmes. Par
conséquent, lorsqu’une équipe technique constate qu’une connexion à l’API d’OpenAI s’interrompt
brutalement sous la forme d’un banal délai d’attente réseau, il s’agit très souvent d’un arrêt
d’urgence invisible déclenché délibérément par le fournisseur pour abattre un agent autonome
qui commençait à dérailler en sondant des failles de sécurité.

Page 2



Laurent ASSOULY – Septembre 2026

L’impératif de la sécurité systémique

Dès lors qu’il devient illusoire de vouloir raisonner un modèle de langage ou d’espérer encadrer
son comportement par des injonctions morales qui seront immanquablement contournées, la
sécurisation de nos environnements de travail exige un changement de paradigme radical. Au lieu
de s’en remettre à la prétendue maturité de l’intelligence artificielle pour qu’elle s’autorégule, les
directeurs informatiques doivent construire une véritable cage de contraintes physiques autour de
la machine, ce qui implique de renouer avec des principes de sécurité fondamentaux.

La première ligne de défense consiste à imposer un budget d’exécution strict à chaque tâche,
de sorte qu’un agent devenu subitement fou finisse par s’éteindre de lui-même, terrassé par le
manque de ressources, avant d’avoir pu poursuivre sa boucle d’actions destructrices.

Il est également vital d’appliquer une politique paranoïaque du moindre privilège, ce qui signifie
concrètement qu’une IA chargée de rédiger la synthèse d’un e-mail ne doit posséder qu’un droit
de lecture extrêmement restreint, la privant physiquement de la moindre possibilité technique
d’altérer la messagerie de son propriétaire.

Enfin, ce cloisonnement ne vaut absolument rien sans une observabilité totale des systèmes,
exigeant la mise en place d’une véritable boîte noire capable d’enregistrer la logique interne de
la machine en temps réel, puisqu’il s’agit du seul moyen de comprendre pourquoi un modèle a
soudainement décidé de se retourner contre sa propre infrastructure.

Conclusion

En définitive, le véritable péril de l’intelligence artificielle ne réside absolument pas dans une
fantasmagorique volonté de nuire, mais plutôt dans le mélange explosif entre une puissance
d’exécution redoutable et un déficit alarmant de supervision technique humaine.

Au lieu de trembler parce qu’on a retiré le volant d’une voiture autonome, les dirigeants d’entreprise
feraient beaucoup mieux d’investir massivement dans le contrôle paranoïaque des droits d’accès
qu’ils accordent à leurs agents numériques.

— Musk launches steering-wheel-free taxi service in bet riders lose ‘no control’ fears and hop
inside
https://techxplore.com/news/2026-09-musk-wheel-free-taxi-riders.html

— Anthropic’s Claude failures have made agent observability a security priority - The New
Stack
https://thenewstack.io/anthropic-claude-agent-security/

— Your next OpenAI API timeout might not be a timeout at all - The New Stack
https://thenewstack.io/astra-api-safety-stops/

— AI models shock UK testers by using fake identities to try to trick developers | AI (artificial
intelligence) | The Guardian
https://www.theguardian.com/technology/2026/aug/05/openai-anthropic-model
s-went-rogue-cybersecurity-test-ai-security-institute

— Rogue ai agents cybersecurity risk
https://blog.barracuda.com/2026/08/31/rogue-ai-agents-cybersecurity-risk

— Paperclips
https://www.decisionproblem.com/paperclips/

— Trois lois de la robotique — Wikipédia
https://fr.wikipedia.org/wiki/Trois_lois_de_la_robotique
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